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Sorvilier, La Rosiere

Dicouverte d'un nouveau four ä chaux sur le trace de
l'autoroute AI 6

Fig. 1: Sorvilier, La Rosiere.
Le four ä chaux tel qu'il ap-
paraissait dans son envi-
ronnement naturel avant la

fouille. Vue vers le nord.

Christophe Gerber

A l'occasion dune prospection pedestre enga-

gee sur le trace de l'autoroute A16 voici quelques

annees, nous avions repere dans le pä-

turage de La Rosiere, au sud du village de

Sorvilier, une depression circulaire bordee

d'un bourrelet de terre (fig. 1). La presence
de terre cuite en surface des taupinieres en-
vironnantes avait rapidement permis d'iden-
tifier cette structure avec un four ä chaux. Si-

tue a. la jonction d'une piste de chantier et d'un

nouveau chemin forestier, ce four a fait l'ob-

jet d'une intervention archeologique de sept

semaines de mi-avril ä fin mai 2009. L'expe-

rience acquise ces dernieres annees lors de la

fouille de plusieurs chaufours entre Moutier
et Court a revele une assez faible variabilite
dans le mode de construction de ces structures.

Aussi, nous sommes-nous concentres sur
des elements constructifs discrets parfois plus
difficiles ä mettre en evidence, tel le boisage,
le manteau argileux ou la fosse de travail. En

outre, comme les fours ä chaux offrent en
general une grande symetrie axiale, nous avons

pris le parti de vidanger la moitie de la structure

au moyen d'une pelle mecanique. Apres
les releves stratigraphiques d'usage, trois quarts
du four ont ete degages et documentes.
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Le chaufour de La Rosiere (flg. 2-3) est creuse
dans le terrain naturel argilo-graveleux encais-

sant (7). II presente un foyer en cuvette presque
circulaire de 3,00 x 3,50 m materialise par une
accumulation de charbon et de cendres (6). Le

pourtour de la tache charbonneuse delimite

probablement ['emplacement du pied de la

voüte qui separait le foyer du laboratoire. La
fosse d'implantation du four (10) presente une

paroi verticale de quelques decimetres, suivie
d'un replat regulier de 20 ä 40 cm de largeur,

sur lequel des pierres calcaires ont ete soigneu-

sement disposees (11). Ces pierres forment les

vestiges d'une sorte de fondation ou banquette
destinee ä stabiliser l'anneau peripherique de

la charge de cailloux ä calciner. Au nord, cet

anneau est perce d'une ouverture (14), appe-
lee gueule, composee de blocs et de moellons

plus gros. Sa largeur originelle devait attein-
dre 56 cm comme le suggerent les fantömes des

deux montants lateraux visibles sur la dalle de

seuil; par contre, la hauteur de la gueule de-

meure inconnue. Autour du four, on distingue
encore ponctuellement - et ce malgre le deca-

page mecanique de la surface! - un bourrelet
de terre argileuse rubefiee (17) de 40 ä 50 cm
de largeur qui s'appuie contre les montants
lateraux de la gueule. Cet amas terreux consti-

tue l'ultime vestige in situ du manteau argi-
leux isolant qui couvrait la charge ä calciner.

En peripheric de ce bourrelet, ä une distance
de 60 cm environ, les fouilleurs ont retrouve,
sous l'epaisse couche de demolition rubefiee,
les vestiges de 18 poteaux (12) d'une dizaine
de centimetres de diametre chacun, plantes ä

intervalle regulier. Comme seuls trois-quarts
de la surface ont ete investigues, nous pou-
vons restituer un total probable de 23 pieux

pour l'ensemble de la structure. A lest de la

gueule, un fragment de branche (18) entrelacee

Fig. 2: Sorvilier, La Rosiere.
Vue d'ensemble du four ä

chaux: au premier plan, la

fosse de travail triangulaire
qui debouche sur la gueule
du four, au second, le four
circulaire borde de trous de

pieux. Vue vers lesud.
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Fig. 3: Sorvilier, La Rosiere.
Releve planimetrique des

vestiges. Echelle 1:100.
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entre trois poteaux est apparu (fig. 4). Ce

fragile document temoigne du mode de

construction de la carapace exterieure du four: le

manteau argileux isolant, qui sous l'effet de la

chaleur pouvait se desagreger et se detacher

par plaques, etait fixe par un entrelacs de bran-

chages tresses autour de poteaux. La gueule
est accessible depuis le nord ä partir d'une

grande fosse de travail triangulaire (5) ame-

nagee dans le terrain naturel et dont le fond est

empierre (19) sur pres de 40 cm d'epaisseur. A

proximite de la gueule, une lentille d'argile in-
duree (16), peu epaisse, recouvre l'empierre-
ment. Les dimensions de la fosse et le soin ap-

porte ä sa realisation sont remarquables. Elle

atteint sept metres de longueur pour cinq metres

de largeur maximale! De part et d'autre des

trous de poteaux sont apparus: trois ä lest (21—

23) et un ä l'ouest (24), dispose symetrique-
ment au pieu 21. Ces vestiges, s'ils restent dif-
ficiles ä interpreter, ont pu servir aussi bien ä

1'edification dun petit abri qu'au renforcement

du boisage. Signaions enfin une fosse hemicir-
culaire (9), contemporaine de l'exploitation du

four, amenagee en bordure de l'aire (19). Celle-

ci a peut-etre fourni au chaufournier le substrat

argileux necessaire ä la realisation du bouchon

qui obturait la gueule en fin de cuisson.

La datation du four est precisee par des

fragments de pipe en terre (fig. 3) et quelques tes-

sons de ceramique vernissee issus de couches

associees ä l'exploitation du site; ils nous ren-
voient au debut du 19L siecle.

A ce Stade de l'etude, il ressort que le four ä

chaux de Sorvilier se rattache au type des fours

de surface caracterises par un foyer faiblement

enterre et un laboratoire hors-sol particuliere-
ment developpe. S'il apparait dans sa forme
d'une conception assez classique pour la region
jurassienne, il n'en demeure pas moins que les

observations detaillees faites au niveau du boi-
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Fig. 4: Sorvilier, La Rosiere.

Detail des restes de tressage
mis en evidence entre trois
poteaux. A l'arriere-plan le

foyer du four.

sage et de la fosse precisent nos connaissances

de fa^on significative. Pour l'heure nous igno-
rons, faute d'un corpus archeologique süffisant,
si cette technique de stabilisation par un entre-
lacs de branches est une pratique courante chez

les chaufourniers. L'etude comparative
integrant des sites exterieurs ä l'arc jurassien pour-
rait ä l'avenir livrer une premiere reponse.

7

Fig. 5: Sorvilier, La Rosiere.

Pipe en terre ä fond rond;
fourneau orne de cötes, tu-
yau marque d'une double-
inscription de part et d'autre
du tuyau: (J)UNGßECK(ER)

et IN ° FIÖH(R), ce dernier
moule ä l'envers. Les
Jungbecker sont des artisans-
pipiers localises a Höhr dans
le Westerwald D. Datation
probable: premier quart du
198 siecle. Echelle 1:1.
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